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CONTRIBUTION A L'ETUDE DES MICROTHECA STAL

(COLEOPTERA CnEYSOMELID.E)

Les Microtheca (1) sont (le petits Coléoptères de I à 5 mm
de longueur rappelant un peu, par leur forme allongée et leur
contour, les Phyllocharis australiens. La structure des deux
genres présente également plusieurs points de rapprochement
qui seront discutés ultérieurement.

Le seul genre européen qui présente quelque analogie avec
les Microtheca est le genre Prasocuris. Cette analogie ne peut
être qu'un phénomène de convergence sans indice de parenté,
mais elle est si frappante qu'elle abusa Guérin-Méneviiae
(1829-1844) qui décrivit le premier Microtheca sous le terme
générique de Prasocuris (P. picea).

Le vocable Microtheca se trouve pour la première fois dans
le catalogue Dejran (1837) et le genre a été décrit d'une façon
valable par Srâr, en 1800. Les espèces connues sont peu nom¬
breuses (14 sp.) et limitées dans leur distribution géographique
à l'Amérique du Sud. Le matériel étudié ici provient princi¬
palement des collections de l'Institut royal des Sciences natu¬
relles de Belgique. De nombreuses espèces sont encore à dé¬
crire (2).

(1) Du grec /uKpoç = petit et drjKtj = boîte, allusion à la petitesse
de l'insecte.

(2) Il existe au Musée de Prague quelques Microtheca inédits,
que, du fait des événements actuels, je n'ai pu étudier. Une espèce
particulièrement serait de très grande dimension (Bechyne, in
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litt.).
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•Je remercierai ici mes excellents collègues, MM. les D's Be
chynê (Munich) et F. Monros (Tucuman) dont l'aide pré¬
cieuse m'a seule permis de mener à bien ce travail. Egalement
grâce à l'obligeance de M. G. F af.y, j'ai pu étudier à Munich
les Microtheca de son Musée personnel. Qu'il veuille bien rece¬
voir ici tous mes remerciements.

1. Distribution géographique.

Comme nous l'avons écrit ci-dessus, le genre Microtheca est
exclusivement néotropical avec, semble-t-il, un maximum de
fréquence dans les régions méridionales de l'Amérique latine.
Une espèce est connue de Colombie (M. columbiana Steinheir),
trois de Bolivie (.!/. holiriana Achard, .1/. orophila n. et .1/. ni-
tens Bechyne), trois du Pérou (M. bechynei n., .1/. semilœvis
StAr et M. freyi n), trois du Brésil (M. ochroloma StAr,
il/, semilœvis StAr et M. piceitarsis StAr) , cinq d'Argentine
(M. ochroloma StAr, M. semilœvis StAr, M. vittata Weisk,
M. punctigera Achard et M. planicollis Bechyne), une de
Patagonie (M. parvula Bechyne) et deux du Chili (M. puncti¬
gera Achard et M. ochroloma quadristriata Phieippi). Une
espèce, il/, semilœvis, est commune à l'Argentine, au Brésil et
à l'Uruguay; une autre, M. punctigera d'Argentine se retrouve
au Chili sous une forme voisine; une autre enfin, M. ochroloma
StAr, est commune à l'Argentine, au Brésil et au Chili.

Comme on le voit, ce genre est à rechercher dans des pays
tels que le Vénézuéla, l'Equateur, le Paraguay et même dans
îles pays tels que le Pérou et le Brésil où il est encore très mal
connu. Il ne semble pas avoir gagné l'isthme de Panama d'où
il aurait pu atteindre les U. S. A. Il supporte pourtant fort
bien le climat de ce dernier pays comme le montre son accli¬
matation en Alabama et en Floride, où il est devenu un fléau.

Ce genre, comme nous le verrons ultérieurement, a des affi¬
nités avec quelques formes australiennes, l'Afrique ne sem¬
blant pas recéler de formes vicariantes. Ce serait donc au

point de vue biogéographique un type de lignées paléantarcti-
ques, c'est-à-dire communes à l'Amérique australe et au socle
australien. Il est évident cependant que le peu de données que
nous possédons exigent une prudence extrême dans l'échafau¬
dage de théories biogéographiques de ce genre.



DES MICROTHECA STaL (COLEOPTERA CHRYSOMELID^) 3

2. Biologie.

La biologie (les Microtheca est pratiquement inconnue et
tout est à faire clans ce domaine.

Les larves de .1/. ochroloma et J7. semilwvis, observées par
Bosq en 1940 et 1042. n'ont malheureusement fait l'objet d'au¬
cune description. Une étude morphologique de celles-ci serait
pourtant fort utile pour fixer les parentés du genre.

Les larves et les adultes de .1/. ochroloma causent des dom¬
mages importants aux plantations de cresson. On les a vus

aussi sur les navets, les choux et les radis. Les adultes se ren¬

contrent sur les fleurs, les roses par exemple.
Les larves et les adultes de .1/. scmilrrrix mangent les feuilles

de diverses crucifères de la végétation spontanée. A. I'indapoy,
Misiones (Argentine), Bosq (1942) signale cette espèce comme
nuisible au radis. D'autre part, Edwards (1949) signale que
Microtheca ochroloma S rai., originaire d'Argentine, est à
présent très nuisible aux navets en Alabama et eu Floride
(U. S. A.), états où elle a été importée.

Eu définitive, malgré ces quelques observations fragmen¬
taires, il semble assez plausible de croire le genre Microtheca
inféodé à quelques crucifères sauvages et cultivées. I)e plus
amples informations seront toutefois nécessaires pour établir
définitivement ce point d'écologie.

Notons «pie des expériences insecticides ont été tentées par
deux auteurs américains, Chambeklin et Tippixs (1948), sui¬
des spécimens de Microtheca ochroloma Stol importés en Ala¬
bama (U. S. A.). Ces deux auteurs ont également donné quel¬
ques précisions sur l'historique de l'invasion de cet insecte aux
Etats-Unis et sur sa biologie.

47. ochroloma, collecté pour la première fois sur de jeunes
choux en Alabama le 20 mars 1947, avait déjà été intercepté à
la Nouvelle-Orléans en 1945 sur des vignes en provenance d'Ar¬
gentine. Ha distribution, ainsi que le montra une inspection
faite début avril 1947, s'étendait sur une surface de plusieurs
milles de rayon autour de Mobile (Ala.). Dans cette région,
le Coléoptère fut trouvé sur les choux, la moutarde, les navets
et les radis. 11 est à noter cependant que les infestations avaient
surtout lieu dans les jardins et les plus graves sur les navets
qui semblent être la plante-hôte préférée, bien que de nom¬
breux individus aient été occasionnellement observés sur mou¬

tardes et autres crucifères.



4 P. JOLIVET. — CONTRIBUTION A L'ÉTUDE

Une application de poudre à 0,75 % de roténone élimina
apparemment tous les adultes et les petites larves observées à
la première infestatiou. 11 est très vraisemblable que les Coléop¬
tères avaient été forcés, en l'absence d'autre nourriture, de
se nourrir de choux, puisqu'aucune autre infestatiou importante
n'eut lieu sur les choux. Les Coléoptères, d'ailleurs, étaient
abondants sur les jeunes plants de navets près de Théodore
(ville située à 0 milles au sud-ouest de Mobile) mais ils ne
causèrent pas de dégâts aux grandes plantations commerciales
de choux dans ce district et de jeunes plants de choux situés
près des navets infestés dans les champs ne montraient pas de
traces de morsures.

Les adultes faisaient de petits trous à contours irréguliers
sur les feuilles et mangeaient le pourtour des feuilles. Ainsi
mangées, les feuilles de navets et de radis ressemblaient à celles
des pommes de terre mangées par le Doryphore. Au début de
leur vie, les larves de Microtheca, comme celles de beaucoup
de Chrysomélides, présentent un début de grégarisme. Quand
elles étaient abondantes, elles consommaient une grande partie
des feuilles. Jamais on n'observa de Microtheca se nourrissant
de tiges ou de racines, fait qui chez beaucoup de Chrysomélides
est d'ailleurs exceptionnel.

Il est très vraisemblable que les nombreux adultes observés
début avril venaient d'hiverner mais d'autres individus étaient
évidemment actifs depuis quelque temps déjà puisque l'on ren
contrait de nombreuses larves et quelques nymphes à cette
époque. Les adultes qui furent mis en cage le 9 avril déposèrent
un grand nombre d'œufs aussitôt après leur capture. Il sem¬
blerait, mais ceci reste encore à confirmer, que l'espèce entre
en diapause estivale pendant les mois chauds d'été.

Comme on le voit ci-dessus, ce fléau des crucifères est rela¬
tivement facile à combattre et ses dégâts sont quand même
limités. Son acclimatation, évidemment impossible dans un
pays à climat froid comme la Belgique, serait par contre pos¬
sible dans le Midi de la France. Seule une surveillance atten¬
tive des importations et la destruction des premiers foyers
d'infestation peut juguler l'introduction d'un nouveau fléau.

?>. Position systématique.

Comme nous l'avons vu précédemment, la ressemblance entre
les Microtheca américains et nos Prasocuris (Guérin-Méne-
ville, 1829-11) n'a plus à présent qu'un intérêt historique et
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un critère important sépare les deux genres : les cavités coty¬loïdes antérieures, qui sont, en effet, ouvertes dans le genre
européen et fermées dans le genre Microtheca.

Chapois (1874) réunit dans le groupe des Phyllocharites4 genres australiens et australomalais (Phyllocharis, Johan-
nica, Chalcolampra et Lamprolina) et le genre néarctiqueMicrotheca. Ce groupe est basé sur la seule morphologie externemais s'appuie sur des critères importants qu'où ne peut négliger.Ces critères sont les suivants : fermeture des cavités cotyloïdes
antérieures; forme allongée, très peu convexe; axe longitudinaldu corps en ligne droite, la tête étant dégagée du corselet et la
bouche se portant en avant; prosternum allongé (2/3 ou 3/4
de la longueur du bord marginal du pronotum).

Il est à noter que dans les autres groupes (Chrysolina) le
prosternum est, en général, moins allongé et mesure en moyennela moitié seulement de la longueur du bord marginal du pro¬
notum. Chez ces dernières espèces, d'ailleurs, la forme est
relativement plus courte et plus bombée, l'axe longitudinal du
corps étant représenté par une ligne courbe à convexité supé¬
rieure, la tête est fortement infléchie, souvent invisible d'en
haut, la bouche est dirigée en bas et même un peu en arrière.
C'est l'ensemble des caractères exposés ci-dessus qui a incité
Chapujs (1874) à séparer ces groupes (notamment les « Chry-
somélites ») des Phyllocharites. Ce dernier groupe serait donc
exclusivement tropical, limité aux régions austromalaises et
néotropicales. Quant aux Microtheca « on peut admettre, écrit
Chapujs, qu'ils représentent dans le Nouveau Monde, les Phyllo¬
charites de l'Australie ». lin réalité, cette parenté est assez
peu vraisemblable ou, tout au plus, assez faible.

Se basant toujours sur la seule morphologie, Weise (1915)
a placé le genre Microtheca dans la tribu des Timarchini basée
sur les caractères suivants : cavités cotyloïdes antérieures
fermées. Ongles simples ou près de la base légèrement anguleux.
Cette tribu des Timarchini sensu Weise groupe donc tout un
ensemble artificiel de genres depuis les Timarclia jusqu'aux
Oreomela et aux Microtheca ! Bien que commode, cette classi¬
fication ne peut être maintenue parce que antinaturelle et sans
aucun rapport avec la pliylogénie. Les Microtheca n'ont aucune

parenté, même lointaine, avec les Timarclia et les genres voisins.
Ceci est parfaitement démontré par la morphologie de l'adulte
et il est très vraisemblable que la morphologie larvaire, quand
elle sera connue, viendra confirmer cette hypothèse.
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Quant à la parenté des Microtheca avec les Phyllodecta
elle est inexistante. Tout au plus un phénomène de conver¬
gence, car les cavités cotyloïdes sont ouvertes dans ce dernier
genre (3). Toutefois peut-être le genre Microtheca est-il appa¬
renté (Bechyne, in litt.) de façon lointaine avec les Phyllo-
tlectini néotropicaux des genres Jolivctia et Pataya. Malheureu¬
sement, faute de matériel, nous n'avons pu confirmer ce point
de vue.

L'étude des genitalia des genres Microtheca, Phyllocharis,
Johannica, Chalcolampra, Lam.prolina, Prasocuris et Phyllo¬
decta ne nous a apporté que peu d'enseignements, car les
édéages sont peu caractéristiques dans beaucoup de genres.
Quant à la nervation alaire des Microtheca (fig. 1) elle est du
type classique « Chrysomclidœ » avec peu de particularités de
structure. Toutefois il faut noter un fait rare et intéressant,
la première branche de l'anale A] est dédoublée.

Fig. ]. — Microtheca punctigera Aohard d'¬
Aile gauche ( x 15).

En définitive, dans l'impossibilité où nous nous trouvons de
fixer une position systématique précise au genre Microtheca
et vu qu'aucun groupe existant d'espèces ne lui convient
exactement, nous pensons qu'il serait peut-être nécessaire de
créer une sous-famille nouvelle des Chrysomclidœ s. str. en
opposition avec les sous-familles des Chrysomelinœ, Timar-
chinœ, etc... Cette sous-famille ne comprendrait actuellement
qu'un seul genre, le genre Microtheca, mais il serait possible

(3) 11 est possible cependant qu'on ait exagéré l'importance de
ce caractère en systématique.
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qu'ultérieurement d'autres genres néotropicaux viennent s'y
adjoindre. Voici, à notre avis, quelles seraient les caractéristi¬
ques de la nouvelle entité :

Cavités eotyloïdes antérieures fermées. Ongles à crochets à
peine appendiculés. Ecusson semi-elliptique: Forme allongée,
très peu convexe, rappelant les Phyllodecta. Tegmen en V et
non en anneau comme chez les Timarcha. Bord interne des

épipleures pratiquement lisse comme chez les Timarclia, non
cilié à la partie apicale.

Cette nouvelle entité à caractères composites, mais bien
particuliers, est, jusqu'à plus ample informé, exclusivement
néotropicale. Sa définition est principalement négative car elle
s'oppose à toutes les autres sous-familles connues des Chryso-
melklw (4) par un ou plusieurs caractères.

Toutefois avant de créer un terme nouveau il sera nécessaire
d'étudier plus à fond la systématique des Chrysomclidœ s. str.
qui renferme encore tant d'inconnues. La morphologie larvaire,
à notre avis le meilleur critère pliylogénique, n'est (et fort mal)
connue «pie dans les genres européens et américains et, par
conséquent, il est présentement impossible de diviser ration¬
nellement cette immense famille. Les groupements actuels, plus
ou moins antinaturels, devant être fatalement démembrés un
jour, au fur et à mesure du développement de nos connaissances,
nous devrons attendre des travaux ultérieurs pour pouvoir
situer de façon précise ce genre énigmatique dans le cadre des
Chrysomélides.

4. Etude systématique.

Le genre Microtheca semble, jusqu'à plus ample informé,
fort homogène et aucune division subgénérique ne nous a paru
nécessaire. Toutefois c'est un genre encore très mal connu et
beaucoup d'espèces sont vraisemblablement à décrire dans la
région néotropicale. Les variations de couleur signalées au
passage n'ont pas reçu de nom pour ne pas encombrer inutile¬
ment la nomenclature; leur valeur, peut-être parfois supérieure
à celle d'une simple «aberration», ne pouvant être prouvée
que par des expériences génétiques encore à faire.

(4) Il est bien entendu que nous employons ici le vocable C'hryso-
melidse s. str. pour l'ancienne sous-famille des Chrysomelinœ sensu
Weise et que les tribus de Weise deviennent ainsi des sous-familles
ou restent à l'état de tribus.
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Genre Microtheca Stal, 1860.

Corpus deprcssum, ovale. Os parum prominens; palpis graci-
libus. Antennœ graciles, apicem versus sensim incrassatœ, arti-
culo basait leviter inflato, breviusculo. Mesosternum deprcssum.
Tarsi articula penultimo intégra. Unguiculi obsoletissimc appen-
diculati.

Tête médiocre, engagée dans le protliorax à peine jusqu'au
bord postérieur des yeux; épistome séparé du front par un
sillon arqué, large et peu profond ; labre subémarginé ; palpes
maxillaires cylindriques, faibles, 3e article obeonique, 4° presque
du double plus long, un peu comprimé et tronqué au bout. —

yeux ovalaires, transversaux, fortement granulés. — Antennes
grêles, atteignant presque la moitié de la longueur du corps,
un peu épaissies vers l'extrémité, Ier article renflé, subglobuleux,
les suivants oblongs. — Protliorax du double plus large que
long, peu convexe; bord antérieur échaucré avec les angles
aigus, bords latéraux presque droits, écusson semi-elliptique. —

Elytres oblongues, ovalaires, peu convexes, à surface lisse ou
ponctuée-striée, parfois des sillons multiponctués, entiers ou
interrompus. Prosternum étroit, un peu convexe entre les han¬
ches, abaissé en arrière et dilaté, rejoignant les épimères, cavités
cotyloïdes fermées; mésosternum assez large, déclive et un peu
concave ; métasternum tronqué carrément en avant, étroitement
inarginé, ses parapleures étroites, à bords parallèles. — Pattes
médiocres, fémurs renflés dans leur milieu, tibias grêles, sub¬
cylindriques, tarses longs, minces, à crochets faiblement appen-
diculés.

Tableau des Espèces.

1. — Espèces unicolores 2
—- Espèces bicolores 7

2. -— Espèce uniformément brun-rouge métallique; ovalaire...
1. M. fregi Jolivet.

— Espèces allongées, vertes ou noires 3

3. — Espèce petite, vert clair métallique ; côtés du pronotum
subarrondi ; apex de l'édéage lancéolé, sans flagellum
visible 2. M. bccliynei Jolivet.

— Espèces plus grandes, noires ou noir-brun 4
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4. — Espèces obscurément brun métallique 5
— Espèces noires ou brun foncé fi

5. — Prothorax fortement corcliforme ; disque du pronotum
non aplani 3. .1/. nitens Bechyne.

— Prothorax non cordiforme ; disque du pronotum aplani
4. M. planicollis Bechyne.

6. — Espèce noir-bronzé, brillante ; tète pratiquement lisse ;
antennes à la base noir de poix ; édéage sans capuchon
à l'apex et sans flagelluni visible. 5. .1/. piceitarsis Si'ar.

— Espèce d'un brun de poix foncé; tête ponctuée; base des
antennes presque jaunâtre; édéage muni d'un appen¬
dice en forme de capuchon à l'apex et d'un flagelluni ...

fi. .1/. picea Guérin-Méneville.
7. —- Espèces à élytres unicolores et marquées de séries de

petits points S
— Espèces à élytres bicolores h

8. — Taille bien plus petite; dessus brillant; série latérale
de points des élytres simple ... 7. M. parvula Bechyne.

— Taille plus grande; dessus moins brillant; série latérale
de points des élytres dédoublée connue les séries dis¬
cales S. M. semilœvis StSl.

9. —• Elytres bicolores à bordure rousse sans tache séparée
près du scutellum 10

— Elytres bicolores à tache basale jaune-roux arrondie
près du scutellum ,. 9. M. vittata Wëise.

10. -— Elytres indistinctement ponctués, couverts confusément
de 4 séries de points petits, un peu plus gros que les pré¬
cédents 10. .1/. columbiana Steinheil.

—- Elytres marqués de 4 rangées de gros points 11
11. — Espèces noir bronzé, très brillantes, à. reflets vert bou¬

teille 12

Espèces noir bronzé, plus mates, moins luisantes ... 13
12. — Tête lisse; base des élytres et suture, derrière l'écusson,

fauve roux ; extrémité (les tibias et tarses brun roussâ-
tre 11.4/. boliciana Achakd.

— Tête très finement ponctuée ; base des élytres et suture,
derrière l'écusson, brun foncé ; apex des tibias et des
deux articles basaux des tarses entièrement jaune paille

12. M. orophila Joëivet.
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13. — Forme du corps plus large; derniers articles des an¬
tennes moins allongés; pronotum plus finement ponc¬
tué ; bordure rousse des élvtres ne remontant pas en
général sur la base 13. M. ochroloma Stûl.

-— Forme du corps plus étroite ; derniers articles des
antennes deux fois aussi longs que larges ; pronotum
fortement et irrégulièrement ponctué sur le disque,
presque rugueux latéralement ; bords latéral et basilaire
des élvtres fauve roux 14. .1/. punctigera Achakd.

1. - Microtheca freyi nov. sp.

(Fig. 2 a et b; 3 a et b.)

Long. S 4 mm ; ? 5 mm. Ovdlis, non proilueta, brunneo-rutilo-
metallica ; oculis brunneo-nigris; palpis, antennis, pcdibus scg-
mentoque anali stramincis; subtils brunnco-nigra. Capnt mi-
croscopicc punctatum. Antenna: graciles, apieem versas sensim
leviter incrassatœ, articnlis apicalibns magis dimidio longiori-
bus quant latioribus. Prothorax clytris angustior, lateribus
cjus subparallelis, disco tenuiter punctatus, ad latera sparsc
fortiterque punctatus. Scvtellum Iwviusculuni, parrain. Elytra
lateribus subrotundatus, decem seriebus punctulata, postcrins
lœviuscula. Tarsi tcstacei.

Fig. 2. — Microtheca freyi Jolivet.
a : <$, b : Ç (x 12 environ).
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Ovale, 11011 allongé, brun à reflets rougeoyants, métallique ;
yeux noir-brun ; palpes, antennes sauf les 5 derniers articles
fortement rembrunis à l'extrémité et pattes entièrement jaune-
fauve; dessous brun-noir avec les derniers sternites entourés
de jaune-fauve. Tête très finement pointillée. Antennes fines,
vers l'apex peu à peu légèrement épaissies, les articles apieaux
plus du double plus longs que larges, l'rotliorax plus étroit que
les élytres, à côtés presque droits, antérieurement très incur¬
vés, les angles antérieurs étant subaigus, latéralement à peine
convexe un peu avant la moitié, extérieurement bisinué avec
une forte convexité'au milieu, sur le disque finement ponctué
et d'une façon assez espacée, postérieurement de chaque côté
ponctué de quelques gros points espacés, fortement rebordé, le
rebord latéral longé par une ligne de gros points contournant
les angles antérieurs. Scutellum petit, triangulaire. Elytres
fortement bombés, subarrondis, ponctués de 10 séries longitu¬
dinales de points gros, espacés, peu ponctués en arrière. Tarses
jaune-roux comme le reste des pattes sauf les fémurs partielle¬
ment légèrement assombris.

Fig. 3. — Microtheca freyi Jolivet.
a : édéage vue latérale; b : édéage vue dorsale (x 20)

d : Genitalia de type classique avec un capuchon apical,
sans flagellum visible.

9 : beaucoup plus grande et plus grosse.
Distribution ; type et allotype (G. Frey Museum), un para-

type de Contumazâ, 11.850 m. (Pérou).
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2. — Microtheca bechynei nov. sp.

(Fig. 4 a et 1) ; 5 a et b.)

Long. S 3 mm; 9 4 mm. Ovalis, producta, fusca, viridi-mi-
cans, nitida; oeulis, palpis, antennis, pedibus segmentoque
anali testaceis; subtils fusca crassa. Caput lavimculum. An-
tennœ graciles, apiceui rersus sensim leviter incrassatœ, arti-
culis apicalibus dimidio longioribus quant latioribus. Protho-
rax elytris paullo angustinr, latcribus ejus subrotundatis, disco
fcre lœris, ad latera sparse et fortiter punctatus. Scutellum
lœviusculum, magnum. Elytra latcribus parallelis, seriatim
punctulata, postcrius lœviuscula. Tarsi tcstacci.

Ovale allongé, brun à reflets vert métallique; yeux, palpes,
antennes et pattes brun-roux ; dessous brun-foncé sauf les. der¬
niers stérilités latéralement testacés. Tête pratiquement lisse,
à peine et finement ponctuée sur une ligne médiane. Antennes
entièrement brun-roux, fines, vers l'apex peu à peu légèrement

Fig. 4. — Microtheca bechynei Jouvet.
a : c? ; b : Ç ( x 12 environ).



DES MICROTHECA STaL (COLEOPTERA CHRYSOMELID.E) 13

épaissies, les articles apieaux du double plus longs que larges.
Prothorax uu peu plus étroit que les élytres, à côtés subarron¬
dis, sur le disque pratiquement lisse, des deux côtés ponctué
distinctement mais peu densément. Scutellum pratiquement
lisse. Elytres parallèles sur les côtés, ponctués en séries, pra¬
tiquement lisses en arrière. Tarses roux comme le reste des
pattes.

b

Fig. 5. — Microtheca bechrjnei JoliVet.
a : édéage vue de 3/4; b : édéage vue dorsale (x 20).

d1 : Genitalia assez peu convexes, à apex lancéolé, non muni
d'un flagellum.

9 : plus grande, les deux derniers stérilités seuls entourés
de roux.

Distribution ; type et allotype (in G. Fkby Museum), 2 para-
types du lac Titicaca (Puno) à 3.900-4.100 m d'altitude (Pérou).

3. — Microtheca nitens Bechyne, 1946.

Long. 4,2 mm. Obscure brunneo-metallica, viridi-micans, ni-
tida, antennis, palpis, pedibus segmentoque anali testaceis,
femoribus 1éviter infuscatis.

Capite microscopice reticulato, sat fortiter, haud dense
punctato, clypei sulcis lateralibus arcuatis (intus), leviter
dirergentibus, cum sulcis oeufaribus (<tb octilis parum distan-
tibus) angulatim confluentibus. Vallis antcnnalibus parum

relevâtis, vix transversis, pone oculos et antice pilosis. Oculis
valdc transversis et fortiter convexis. Antennis dimidium cor-

poris attingentibus, articula primo incrassato, articulis 5-11
quarn 2-1/ baud abrupte dilatatis, in clavam parram gradualiter
transgredientibus.
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Prothorace quant elytrorum basi sensirn angustiore, fortiter
cordiformi, fere duplo latiore quant longiorc, nitido, disco ferc
lœvi, ad latera sparse et fortiter punctato, ami)ilu ex toto sulco
lato, haud profundo (hasi magis tenui) marginato. Latcribus
ante angulos posteriores (subacutos) parum sinuatis, ante me¬
dium fortiter ampliatis. Angulis, nee posticis nee anticis, pro-
minéntibus. Pronôti latcribus ipsis, in dissectione transversa,
acutis. Scutello magno, lœvi, scmicireulari.

Elytris kwibus, nitidis, post médium apicem versus impunc-
tatis, solum modo antice punetorum seriebus 12, quorum serie
seutellari et seriebus G discalibus fortiter impressis, seriebus
7-8 obsoletis, seriebus discalibus rcliquis atque serie juxtamar-
ginali ut seriebus internis insculptis. Callo hum.erali parvo,
intus et posticc impressionibus (postcriorc majore) parum pro-

fundis limitato. Elytrorum sulco at carina suturalibus, tenui-
bus, solum in dimidio postico productis. Subtus sut nitida, sat
dense, punciata, prosthethio antice utrinque foveolato. Pcdibus
subtusque valde aurco-pilosa.

Obscurément brun-métallique, à reflets verts, brillante, an¬
tennes, palpes et segment anal testacés, fémurs légèrement
rembrunis.

Tête microscopiquement réticulée, assez fortement, non den
sèment ponctuée, les sillons latéraux du elypeus arqués (en
dedans), légèrement divergents, confluant d'une manière angu¬
leuse avec les sillons oculaires (peu distants des yeux). Calus
antennaires peu relevés, à peine transversaux, derrière les yeux
et en avant couverts de pilosité. Yeux fortement transversaux
et très convexes. Antennes atteignant la moitié du corps, le
premier article épaissi, les articles 5-11 aussi bien que 2-1 non
brusquement dilatés, se transformant graduellement en petite
massue.

I'rotliorax sensiblement plus étroit que la base des élytres,
fortement cordiforme, presque deux fois plus large que long,
brillant, disque presque lisse, sur les côtés éparsement et for¬
tement ponctué, sur tout son pourtour marginé d'un large sil
Ion. non profond (plus ténu à la base). Ses côtés avant les
angles postérieurs (subaigus) peu sinués, avant le milieu for¬
tement élargis. Ses angles, ni les postérieurs, ni les antérieurs,
proéminents. Les côtés du pronotuin vus transversalement,
aigus. Scutellum grand, lisse, semicircula ire.

Elytres lisses, brillants, après le milieu vers l'apex non

ponctués, pourvus seulement en avant de 12 séries de points



des microtheca stal (coleoptera chrysomel1d.e) 15

dont une série scutellaire et 6 séries discales fortement impres¬
sionnées, les séries 7-8 obsolètes, le reste des séries discales et
la série juxtamarginale sculptées comme les séries internes.
Calus liuméral petit, limité à l'intérieur et en arrière par des
impressions (la postérieure plus grande) peu profondes. Sillon
des élvtres et carène minces dans les parties suturales, seule¬
ment avancés dans la moitié postérieure. En dessous assez bril¬
lante, assez densément ponctuée. Pattes et dessous fortement
recouverts d'une pilosité dorée.

Cette espèce diffère des autres de ce genre par les côtés du
pronotum transversalement très aigus et non par la ponctuation
des élvtres.

Distribution : Cocliabamba (Bolivie).

4. — Microtheca planicollis Bechyne, 1946.

Long. 5 mm. Obscure brunneo-nwtallica, tiitidissima, <interi¬
ms, palpîs segmentoquc anali apice, brumiescentibus, haud
metallicis.

Capitc microscopice rcticulato, distincte sparse punctato,
clypei sulcis lateralibus profundis, antrorsum divergentibus,
cum sulcis ocularibus (ah oculis vulde distantibus) conflucnti-
bus. Callis antcnnalibus sut relcvatis, vulde transversis, untiec
urgcntco-pilosis. Clypeo untice utquc lubro (hoc longe) pilosis.
Antcnnis dimidium corporis uttingentibus, urticulo primo for-
titer incrussuto, urticulis 2-) grucilibus, articulis rcliquis sen-
sim robustioribus.

Pronoto quam elytris puulo angustiore, trunsverso, duplo
lutiorc quuni longiore; disco complunato, lœvi et nitidissimo,
ad lutera microscopice rcticulato, punctis magnis spursis hic
instructo, untice et postice leviter impresso, ambitu ex loto
( basi mugnis tenuiter) sulco bene impresso marginuto, luteri-
bus pone medium fortiter sinuatis, angulis anterioribus vulde
prominentibus. Pronoti latcribus ipsis in dissectione transversa
obtusatis. Seutcilo magno, lœvi, semicirculari.

Elytris nitidissimis, lœvibus, punctorum, scricbus 12 haud gc-
miuatis, rcgularibus (upice minus rcgularibus) instructis :
série scutellari abbreviata, scricbus discalibus 10 et serie juxta-
marginali. Punctis sérient m ipsis tenuiter insculptis, apicc
puulo dilutioribus. C'allo humeruli magno, intus impressione
sut profunda limitato. Elytrorum sulco et. carina suturalibus
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tenuibus. solum in dimidio postico productis. Subtus nitida.
hand sculpturata, solum prosterna et episternis mctasternali-
bus fortitcr piinctatis, prostcthio antice utrinque fovea magna
profunda instructo. Segmenta anali subtils biimpresso. Pedibus
abdomineque (postire prœcipue) rage pilosis.

Obscurément brun-métallique, très brillante, antennes, pal¬
pes et segment anal à l'apex brunissants, non métalliques.

Tête microscopiquement réticulée, distinctement et éparse-
inent ponctuée, sillons latéraux du clypeus profonds, diver¬
gents, confluents avec les sillons oculaires (fortement distants
des yeux). Calus antennaires assez relevés, fortement trans-
verses, en avant couverts d'une pilosité argentée. Clypeus en
avant et labre (celui-ci beaucoup) couverts de pilosité. Anten¬
nes atteignant la moitié du corps, le premier article fortement
épaissi, les articles 2-1 minces, les autres articles sensiblement
plus robustes.

Pronotum un peu plus étroit que les élytres, transverse, deux
fois plus large que long; disque aplati, lisse et très brillant,
sur les côtés microscopiquement réticulé, là pourvu de grands
points épars, en avant et en arrière légèrement impressionné,
sur tout le pourtour (d'une façon plus ténue à la base) mar
giné d'un sillon bien impressionné, les côtés après le milieu
fortement sinués, les angles antérieurs fortement proéminents,
aigus, les angles postérieurs presque droits, beaucoup moins
proéminents. Les côtés du pronotum obtus transversalement.
Seutellum grand, lisse, semicirculaire.

Elytres très brillants pourvus de 12 séries de points non
géminées, régulières (à l'apex moins régulières) : une série
sc-utellaire abrégée, III séries discales et une série juxtamar-
ginale. Les points des séries finement impressionnés, un peu
plus dilués à l'apex. Calus huméral grand, limité en dedans
par une impression assez profonde. Sillon et carène des élytres
minces dans les parties suturales, seulement avancés dans la
moitié postérieure. Dessous brillant, 11011 sculpté, seulement le
prosternum et les épisternes métasternaux fortement ponctués.
Le segment anal bien impressionné en dessous. Pattes et abdo¬
men (principalement en arrière| couverts cà et là de pilosité.

Cette espèce diffère facilement des autres espèces par le
disque du pronotum aplani et par la ponctuation des élytres.

Distribution : Missiones : Loreto (Argentine).
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5. — Microtheca piceitarsis Stal, 1860; 1865.
(Fig. 6 a et b.)

Long, 4,5 mm; lat. 2,5 mm. Nigra vel nigro-œnea, antennis
basi tarsisque piceis ; elytris subtiliter sériât itn punctatis, pone
medium lœviusculis.

Ovalis, nigra rel nigro-œnea, nitida. Capnt lœviusculum..
Antennœ basi piceœ, graciles, apicem versus sensim leviter
incrassatœ artieulis apicalibus dimidio longiorïbus quam latio-
rïbus. Prothorax elytris paullo angustior, lateribus parallelis,
disco parce subtiliter, utrimque nonnihil densius distincte punc-
tatus. Hcutellum lœre. Elytra lateribus parallelis, seriatim
punc-tulata, posterius hrriuscula. Tarai dilate picei.

Ovalaire, noir on noir-bronzé, brillant. Tête pratiquement
lisse. Antennes à la base noir de poix, fines, vers l'apex peu
à peu légèrement épaissies, les articles apicaux du double plus
longs que larges. Protliorax un peu plus étroit que les élytres,
à côtés parallèles, sur le disque finement et sobrement ponctué,
des deux côtés ponctué distinctement et pas plus densément.
Scutellum lisse. Elytres parallèles sur les côtés, ponctués en
séries, pratiquement lisses en arrière. Tarses noir de poix
dilué.

Fig. 6. - Microtheca piceitarsis SxâL.
a : édéage vue latérale ; b : édéage vue dorsale ( x 20)

Genitalia S de type classique, sans flagellum visible à l'apex.
Distribution : Sao Paulo, Eio de Janeiro, Santa Catharina

( Brésil).

b
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6. —- Microtheca picea
Guérin-Méneville, 1829-44. — Stal, 1865.

(Fig. 7 a et b.)

Long. 3,5-4,5 mm; lat. max. 1,75-2,25 mm. Mneo-nigra;
antennis pcdibusquc dilate piceis; clytris scriatim punctvlatis,
postcrins laribus.

Gratis, nigro-picca, anco-nitcns. Caput lœviusculum, palpis
dilate piceis. Antenna: dilate piccœ, graciles, apieem versus
sensim leviter incrassatœ, articulis apicalibus nonnihil longio-
rïbus quant latioribus. Prothorax clytris paulîo angustior, latc-
ribus parallèles, remotc distincte, diseo parcius pnnctulatvs.
Kcutclluni lave. Elytra distincte scriatim pnnctnlata, postcrins
lœria. Pedcs dilate picci.

D'un brun de poix assez foncé, avec le dessous, les pattes
et la base des antennes plus pâles et presque jaunâtres. Tête

Fig. 7. — Microtheca picea Guérin-Méneville.
a : édéage vue latérale; b : édéage vue dorsale (x 20).

et corselet ponctués. Elytres ayant cinq ou six stries de points
enfoncés, bien marquées à leur base et effacées vers l'extrémité.

Genitalia S d'un type un peu spécial à l'apex, munis d'un
appendice en forme de capuchon. Flagellum assez long et dé¬
passant l'apex, noii recourbé.

Distribution : Montevideo, Maldonado (Uruguay).

7. — Microtheca parvula Bechyne, 1948.

Long. 3,2 mm. S brun bronzé, élytres plus clairs, prothorax
rouge-brun sans reflets métalliques, pattes, pièces latérales du
prosternum, palpes et antennes testacés, chacun des articles
plus sombre au sommet.

b
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Tête brillante, très finement pointillée au fond, avec quel¬
ques points plus grands sur le vertex. Sillons oculaires très
profonds, convergeant en avant vers un faible sillon limitant
transversalement le clypeus en arrière, puis légèrement diver¬
gents et se terminant entre les antennes par quelques points
sétigères. Yeux très convexes. Antennes courtes, les 5 derniers
articles plus robustes et beaucoup plus densément pubescents
que les précédents.

Prothorax deux fois aussi large que long, ayant la même
sculpture fondamentale que la tête, muni de points épars
grands, côtés presque droits.

Elytres obsolètement réticulés, à peine moins brillants que
le prothorax, munis de séries longitudinales de points : une
simple scutellaire raccourcie, une double suturale, disparais¬
sant vers la base et vers le sommet, une autre double discale,
très raccourcie, n'occupant que l'impression oblique au pre¬
mier tiers et une simple située sur la partie déclive à la moitié
antérieure. La strie géminée de cette dernière est obsolète.

Dessous assez éparsement pubescent.
9 inconnue.
Distribution : Patagonie, Santa Cruz (Argentine).

8. — Microtheca semilœvis

Stal, 1860; 1865. — Chapuis, 1874.

(Fig. S a, b et c.)

Long. 5mm; lat. 2-2,5 mm. JEnesccnte-nigra ; prothorace tar-
sisque dilute piccis, illo sot dense subfortitcr punctato, diseo
œnescente, lœviusculo; elytris obscure œncis, dorso sing-ulatim
biscriatim sut fortitcr punctatis, série aeteriore abbreviata.

Auguste ovalis, ancsccntc-nigra, nitida. Caput lœviusculum.
Antennev apicem versus leciter incrassatœ, articulés apicalibus
fere duplo longioribus quant latioribus. Prothorax latcribus
sud)parailélis, aniiee leviter angustatus, rufo-piceus, sat dense
fortitcr punetatus, diseo lœviusculus et œncsccns. Scutellum
lœve. Elytra latcribus parallelis, obscure œnea, basi ad suturant,
série brevi, prope marginem lateralem ante medium serie hic
illic interrupta punctorum subtilium, ad suturam serie rctror-
sum sensim evanescente et prope liane ante medium serie brevi
punctorum subfortium instructa. Tarsi clilutc picci.
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Etroitement ovalaire, noir brunissant, brillant. Tête prati¬
quement lisse. Antennes vers l'apex peu à peu légèrement
épaissies, articles apieaux presque deux fois plus longs que
larges. Prothorax à côtés subparallèles, en avant légèrement
rétréci, rouge de poix, assez densément et fortement ponctué,
sur le disque pratiquement lisse et bronzé. Scutellum lisse.
Elytres à côtés parallèles, obscurément bronzés, pourvus, à la
base vers la suture d'une série courte de points, près de la
marge latérale avant le milieu d'une série, eu cet endroit, in¬
terrompue de points fins, vers la suture d'une série peu à peu
«'évanouissant en arrière, et près de celle-ci avant le milieu
d'une série courte de points assez robustes. Tarses d'un noir
de poix dilué.

Fig. 8. — Microtheea semilsévis SxâL.
a : édéage vue latérale ; b : édéage vue dorsale ;

c : édéage vue ventrale ( x 20).

Genitalia o petits, trapus, aplatis, de type classique.
Biologie : Bosq, 1942, Larves et adultes sur les feuilles

de diverses crucifères sauvages et sur le radis.
Distribution : Montevideo (Uruguay) ; Misâmes, Buenos

Aires, La Pampa, Tucuman, Cordoba, Mendoza, Santiago del
Estero, Salta (Argentine), Saô Paulô (Brésil) ; Lago Titicaca
(Pérou).

c
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9. — Microtheca vittata Weise, 1922.

Long. 4,5 mm. Oblongo-ovalis, convexiuscula, nigra vix wrico
induta, sat nitida, antennis articulis duobus primis unguilisque
rufescentibus, elytris sublcevibus pone humerum seriebus qua¬
tuor brevibus e punctis parvis impressis, limbo laterali, vitta
curvata, dorsali maculaque basali juxta scutcllum flavo-riifis.

Espèce très particulière, couleur propre des élytres facile¬
ment distincte. Tête noire, pratiquement lisse. Antennes min¬
ces, les deux premiers articles jaune-roux, les quatre suivants
couleur de poix, les cinq derniers noirs, assez épaissis, un peu
plus longs que larges. Prothorax pas plus étroit que les élytres,
en arrière presque deux fois plus large que long, noir, à peine
bronzé, ses côtés modérément arrondis convergeant un peu
avant le milieu, peu convexe sur le disque, pratiquement lisse,
finement ponctué vers les côtés. Scutellum lisse, noir. Elytres
à côtés subparallèles rétrécis après le milieu, étroitement ar¬
rondis à l'apex, presque lisse en dessus, impressionnés de part
et d'autre de 4 ou 5 séries courtes de points plus fins derrière
l'épaule, noirs, à bordure latérale, une bande incurvée en avant
obliquement dirigée en dedans, en arrière presque parallèle à
la suture, la base et l'apex fusionnant avec la bordure, et une
tache basale arrondie en arrière près du scutellum jaune-roux.

Cette espèce m'est inconnue.
Distribution : Province de Santiago del Estero (Argentine).

10. — Microtheca columbiana Steinheil, 1877.

Long. 4-5 mm ; larg. 2-2,5 mm. Nigro-œnea, oblongo o va lis;
fronte antice impressa, utrinque infra oculos tuberculo in-
structo; thorace transverso, ante medium subdilatato; elytris
latcralitcr et in basi luteo-limbatis, mdistincte punctulatis,
sœpe seriebus quatuor punctorum majorum instructis.

Noir-bronzé, oblong, ovalaire ; front impressioné en avant,
pourvu de part et d'autre sous les yeux d'un tubercule ; thorax
transverse, subdilaté avant le milieu ; élytres latéralement et
à la base bordés de jaune, indistinctement ponctués, souvent
couverts de 4 séries de points plus grands.

Espèce très caractérisée par sa ponctuation et par cela même
très distincte des autres Microtheca à élytres bicolores.

Distribution : Bogota, Muzo, La Vega et Paime (Colombie).
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11. — Microtheca boliviana Achard, 1917.

Long. 5 mm. Ovale allongé, assez étroit, noir bronzé bril¬
lant, avec les élytres à reflets vert bouteille. Marge latérale
et base des élytres, suture derrière l'écusson et marges des
deux derniers segments abdominaux fauve-roux. Antennes brun
de poix, avec les sommets des cinq premiers articles marqués
de roux. Extrémité des tibias et tarses brun roussâtre.

Tête lisse. Antennes légèrement dilatées vers le sommet,
avec les cinq derniers articles presque deux fois aussi longs que
larges. Bords du protliorax subparallèles, légèrement arrondis
et rétrécis eu avant ; disque fortement et irrégulièrement ponc¬
tué, sauf sur la partie médiane qui est lisse. Ecusson lisse.
Elytres parallèles, à fond très finement aciculé, et marqués
chacun de quatre rangées longitudinales de gros points ronds
enfoncés; la première rangée part de la base et atteint le quart
postérieur, les autres sont raccourcies en avant et en arrière,
où elles atteignent au plus le tiers postérieur. Dessous du corps
finement pointillé et légèrement pubescent sur l'abdomen.

Variation. — Elytres bruns à reflets bleuâtres.
Distribution : La Paz, 3.950 ni; Cocliabamba (Bolivie).

12. — Microtheca orophila nov, sp.

Long. 5 111111. Ovalis, nigro-wnea nitida; elytris wneo-viridi-
bus, scriebus quatuor punctorum distinctorum instructis, horum
limbo omni margineque inflexo, limbo apicali ventris, apice
tibiarum et articulis dnobus basalibus tarsorum stramincis;
elytrorum basis suturaque crassa brunnea.

Ç ovalaire, noir bronzé brillant avec les élytres à reflets
vert bouteille; dessous noir verdissant. Tête très finement
ponctuée. Antennes légèrement épaissies peu à peu vers l'apex,
les articles apieaux deux fois plus longs que larges. Prothorax
nettement plus étroit que les élytres, à côtés subparallèles avec
une légère convexité vers la partie intérieure, antérieurement
à peine incurvé avec les angles subaigus, postérieurement peu
convexe, sur le disque pratiquement lisse, sur les côtés épar-
sement mais fortement ponctué. Scutellum lisse. Elytres à
côtés parallèles, d'un brun bronzé à reflets vert métallique,
tout le bord et les épipleures entièrement couleur paille, la
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bordure colorée s'arrêtant à l'angle huméral ; (le chaque côté
4 séries de ponctuations fortes abrégées un peu en arrière du
milieu ; un peu après l'angle huméral une large dépression.
Dernier segment anal entouré de roux. Apex des tibias et les
deux articles basaux des tarses tout couverts de jaune paille;
fémurs en grande partie noirs verdissants.

d inconnu.

Iliologie : inconnue. Semble être un vieariant monta¬
gnard de .1/. ochroloma Srar..

Distribution : Tnnari-Massiv, 4.000 m (Bolivie). 1 type (9)
in (i, Fun y Museum.

13. Microtheca ochroloma Stal, 1860; 1865.
(Fig. 10 a, b et c.)

Long. 5 111111 ; lat. 2,5 mm. Nigro-œnca ; clytris fusco-piceis,
seriebus quattuor punctorum distinctorum, instructis, horum
limbo omni margincque inflcxo, limbo apieali ventris, apicc
tibia rum ncc non articulis tribus basalibus tarsorum strami-
ncis.

Ovalaire, noir bronzé, brillant. Tête pratiquement lisse. An¬
tennes légèrement épaissies peu à peu vers l'apex, les articles
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apicaux pas plus longs que larges. Prothorax pas plus étroit
que les élytres, à côtés parallèles, le disque çà et là distincte¬
ment ponctué, plus densément et fortement ponctué vers les
côtés. Scutellum lisse. Elytres à côtés parallèles, d'un brun
de poix, bronzés, tout le bord et les épipleures entièrement cou¬
leur paille, de chaque côté quatre séries de ponctuations fortes
abrégées un peu eu arrière du milieu. Les deux derniers seg¬
ments du ventre bordés de jaune paille. Apex des tibias et les
trois articles basaux des tarses tout couverts de jaune paille.

Fig. 10. — Microtheca ochroloma Strl.
a : édéage vue latérale; b : édéage vue dorsale;

c : spiculum gastrale (x 200).

Genitalia S classiques, peu convexes.
Variation. —- Deux variations dont une décrite comme

espèce du genre Ghrysomela :

a) ab. quadristriata Philippi, 18lit. — Bechvne, 1946.
Dessus noir-bleu obscur. Peut être s'agit-il d'une sous-espèce

géographique chilienne de l'espèce typique.
b) Quelquefois également le bord basilaire des élytres est

fauve-roux comme chez M. punctigcra.
Biologie : Bosq, 1940 et 1942; Edwards, 1949.
Larves et adultes sur le cresson, les navets, choux et radis.

Adultes parfois sur les fleurs (roses). En Alabama et en Flo¬
ride (U. H. A.), où elle a été accidentellement importée, cette
espèce est très nuisible aux navets.

Distribution : Buenos Aires, Santa Fe, Tucuman, Salta, La
Pampa, Santiago del Estero, Cordoba, Entre Bios (Argentine) ;
Rio Grande do Sul (Brésil) ; Chili (ab. quadristriata Philippi).

b
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14. — Microtheca punctigera
Achard, 1917. — Bosq. 1942. — Bechyne, 1948.

t

(Fig. 11 a et b.)

Long, c? : 9 C min. Ovale allongé, noir brillant plus ou
moins bronzé, avec les élytres, les pattes et les antennes brun
de poix. Bord latéral et bord basilaire des élytres, marges des
deux derniers segments abdominaux fauve roux ; sommet des
cinq premiers articles des antennes, extrémité des tibias et
tarses brun clair.

Tète lisse. Antennes assez allongées, légèrement épaissies au
sommet, avec les cinq derniers articles deux fois aussi longs
que larges. Bords du prothorax parallèles, nettement rétrécis
au sommet, avec l'angle antérieur très légèrement saillant;
disque fortement et irrégulièrement ponctué, presque rugueux
sur les bords latéraux et lisse sur un étroit espace médian.
Ecusson lisse. Elytres parallèles, lisses, marqués de quatre
rangées presque équidistantes de gros points ronds enfoncés,
dont la première part de la base et dépasse le quart postérieur,
tandis que les trois autres ne commencent qu'à la hauteur du
calus humerai et n'atteignent que le tiers postérieur. Dessous
du corps finement pointillé et légèrement pubescent.

Fig. 11. — Microtheca punctigera Achard.
a : édéage vue latérale; b : édéage vue dorsale (x 20).

Genitalia S de type classique, assez peu convexes.
Contrairement à l'opinion de Bosq (1942), je ne crois pas

que cette espèce soit synonyme avec M. ochroloma Stiil, à
laquelle elle ressemble beaucoup cependant. Chez beaucoup de

b
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spécimens de M. ochroloma, par exemple, le bord basilaire des
élytres est jaune roux eoniine chez M. punctigera mais la ponc¬
tuation du pronotum est différente.

Variations. — Les individus du Chili semblent un peu
différents des spécimens en provenance d'Argentine. Achard
décrit un spécimen d'une taille un peu plus forte et d'une cou¬
leur générale plus claire et Bechyne signale un individu dont
la tête et le prothorax sont plus luisants que chez le type, le
protliorax étant dépourvu de ponctuation au milieu.

Distribution : Buenos Aires, Cliaco de Santiago del Estero,
Rio Dulce, Florencio Varela, Tucuman (Argentine) ; Puncta
Arenas (Chili).

Institut royal des Sciences naturelles de Belgique.
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